
JEUNESSE MUSULMANE -
Le satisfecit d’un séminaire

u 15 au 22 août 1999, a eu 
lieu à Ouagadougou un 
séminaire national de for­

mation islamique organisé par 
l’Association des élèves et etu­
diants musulmans du Burkina 
(AEEMB). Placé sous le thème 
"Jeunesse musulmane face aux 
défis du 21e siècle”, ce séminai­
re s’inscrit non seulement dans 
le cadre de la promotion de 
l’islam dans le milieu scolaire et 
estudiantin mais aussi dans 
celui de la fraternité islamique 
au-delà des frontières.

Cinquième du genre, ce 
séminaire a vu la participation 
effective de 530 jeunes musul­
mans dont 320 soeurs et 210 
frères venant des quatre coins 
du Burkina et des pays frères du 
Mali, du Niger, du Togo, du 
Sénégal et de Ile Maurice.

Une semaine durant, les 
séminaristes ont suivi avec 
beaucoup d’intérêt des confé­
rences publiques abordant 
toutes la problématique de la 
jeunesse musulmane face aux 
défis du 21e siècle (thème qui a 
fait l’objet de réflexion des délé­
gations étrangères), des expo­
sés et des causeries-débats 
entre autres : l’islam à l’heure 
d’outils d’information, tension 
dans le monde musulman 
(Palestine, Algérie , Kosovo 
Cachimir etc.), crise de l’éduca­
tion, quelles solutions isla­
miques ?

Aussi les séminaristes 
ont-ils suivi des cours intenses 
de formation culturelle et mora­
le. L'intérêt commun a fait égale­

ment l’objet de préoccupation de 
ces jeunes musulmans qui ont 
offert 90 poches au service de la 
Banque de sang du centre hos­
pitalier Yalgado Ouédraogo, et 
mené une opération de salubrité 
à la Grande mosquée de Ouaga­
dougou et à la Mosquée de ven­
dredi de l’AEEMB.

De plus, ils se sont 
détendu islamiquement à travers 
des séances sportives et une 
nuit culturelle. Bref, nous avons 
été au lycée Marien N’Gouabi, 
site dudit séminaire où nous 
avons recueilli l’impression de 
quelques séminaristes : “Per­
sonnellement, j’ai trouvé ce 
séminaire très intéressant à 
cause de la pertinence des 
thèmes abordés et de la solidari­
té des frères. Et ce qui m’a le 
plus marqué c’était vraiment la 
mobilisation humaine”, a laissé 
entendre Mohamed Baba Sani. 
du Togo.

Ly Oumar, Amadou du 
Sénégal a dit qu’en dépit du 
cafouillage constaté dans l’orga­
nisation, il a cependant été 
Impressionné par la forte mobili­
sation des jeunes, et s’est dit 
satisfait du contenu des activités 
menées surtout du niveau élevé 
des thèmes abordés.

Pour le Mauricien 
Reshad Nunkoo : “Ce séminaire 
a été formidable dans tous les 
sens. J'ai surtout été agréable­
ment surpris du haut niveau de 
réflexion des Burkinabè car, vu 
ce que nous avons appris sur le 
Burkina à travers plusieurs sites 
Internet avant de venir ici, je ne

Jeunesse musulmane = fer de lance de l’islam
m’attendais pas à ça. Alors, ce 
qui m’a le plus frappé, c’est le 
niveau d’instruction des anima­
teurs de ce séminaire, suivie par 
la forte mobilisation des soeurs. 
Maintenant ce qu’il nous faut au 
niveau des intellectuels musul­
mans, c’est la conscientisation 
des Associations islamiques sur 
la nécessité d’une union, un 
engagement spirituel et social, 
la sincérité dans nos actions et 
la patience pour entamer le troi­
sième millénaire. Enfin, soyons 
non seulement avec Dieu mais 
aussi avec les hommes”.

Unité de la Oumma au 21e 
siècle, fiction ou réalité ?

Réaliser l’unité de la 
Oumma islamique pour affronter 
le 21e siècle. On comprend 
pourquoi ces 530 jeunes musul­
mans au lieu de rester auprès de 
certains parents pour les aider à 

faire du “boom-boom” dans des 
mosquées, sont allés à l'école 
de l’écoute, de l’échange, du 
partage, autrement dit de la tolé­
rance, la fraternité et de la soli­
darité pour une cohésion humai­
ne et islamique. En tout cas, 
cette lancée des jeunes musul­
mans est à encourager. Quant 
au resté, l’avenir nous le dira.

Enfin, Oumarou Sanfo, 
président de l’AEEMB a au nom 
du Comité exécutif national et du 
comité d’organisation exprimé 
son entière satisfaction du 
déroulement de ce séminaire, 
tout en saluant surtout l’esprit 
de fraternité et de solidarité des 
frères en islam Venus de loin, 
sans oublier bien sûr tous ceux 
qui, d’une manière ou d'une 
autre, ont oeuvré pour la réussi­
te de ce séminaire.

Rendez-vous a été pris 
pour l’an 2001.

Hamadi Baro


